
Kiel - Amsterdam 

 
Lundi 21 juillet – Kiel : arrivée à bord du nouvel équipage, Michelle, Jean-Marc et Rémi, qui croise le 
précédent. L’après-midi est consacré aux courses et, aussi, à l’achat d’une seconde gaffe, en prévision des 
canaux de Hollande et de leurs (très) nombreux ponts et écluses. 
 
Mardi 22 juillet : c’est parti pour le canal de Kiel. 
Les « grandes écluses » côté mer Baltique sont 
fermées pour travaux depuis déjà quelques années, 
mais les « petites » sont ouvertes et néanmoins 
immenses. Et presque vides pour ce passage où l’on 
n’est pas les uns sur les autres ! 
Poursuite sans histoire sur le canal jusqu’à 
Rendsburg, sur un lac latéral rattaché au canal où se 
trouvent 2 marinas, bien pratiques pour couper la 
navigation. Visite de Rendsburg et remplissage des 
bidons de gasoil. 
 
Mercredi 23 juillet : un gros coup de vent est en cours sur l’embouchure de l’Elbe, mais pourrait se tasser 
en fin de journée, avec, en plus des conditions de marée descendante vers Cuxhaven… Hésitations et 
décision de départ sur les choses de 10 heures. Navigation tranquilou sur le canal, jusqu’à Brunsbüttel où 

l’on retrouve les conditions météo de l’Elbe, 
avec les restes du coup de vent et une pluie 
battante continue. A tel point que l’on met un 
coup de chauffage pour sécher les vestes et 
l’intérieur du bateau… Et on décide passer la 
nuit ici, même si ce n’est pas très glamour, en 
plein zone industrielle et au pied des écluses. 
Toutefois, je finis pas dégoter un bistrot sympa 
où les tontons flingueurs du coin donnent un 
concert de rock excellent, malgré leur âge 
canonique ! 

 
Jeudi 24 juillet : départ sur les choses de 8heures, en même temps que notre voisin sur lequel nous étions 
à couple. Descente de l’Elbe avec le 
courant vers Cuxhaven, rive droite. Je 
décide de traverser un peu avant 
Cuxhaven… grosse erreur !!! on se fait 
toper une première fois pas le 
« Cuxhaven Trafic Control » « Zoprano 
(sic), Zoprano, vous entrer une zone 
restricted, vous devez aller à tribord, mais 
pas trop pour ne pas entrer dan le 
chenal ». Dont acte. Un peu plus tard 
« Zoprano… etc » mais cette fois, il fallait 
aller plus à babord, ce qui tombait bien 
puisque nous étions devant l’entrée de la 
marina de Cuxhaven.  
On prend une place marquée verte, donc libre. Visite du musée « Wind Starke 10 » sur l’histoire de la 
pêche et de la navigation en mer du nord, dégustation de sandwiches au hareng. 
 



Vendredi 25 juillet : départ pour la grosse étape, 60 miles et vent contraire ; au mieux, on finit au près. En 
plus, il faut partir avec le courant de jusant et arriver bien avant la basse mer pour pour entrer à 

Norderney. Que du bonheur ! Départ 5h00 pour 
profiter du courant de 5 noeuds dans 
l’embouchure de l’Elbe. Sauf qu’avec 20 nœuds 
de vent contre… ca fait de grosses vagues… et 
sur 20 miles… ! Ca finit par se calmer et la fin de 
la navigation est sympa. Soprano file un bon 6/7 
nœuds et on passe crème dans le Dovetief, le 
chenal est de Norderney. Le port est plein, on se 
range contre un quai au bout de 12h00 de 
navigation, qui ont pas mal chahuté les 
estomacs… 

Jean Marc nous trouve un super 
restau de poisson à Norderney. 
 
Samedi 26 juillet : pétol e et moteur 
jusqu’à Borkum. Pas grand-chose à 
signaler, sinon que ça roule et que 
ça tape toute la journée. On arrive à 
20h00, pour se ranger à couple en 
4ème position et pour apprendre que 
notre voisin part à 5h00. A Borkum, 
tout est fermé… Que du bonheur ! 
 
 
 
Dimanche 27 juillet : nous quittons Borkum à 4h50 et suivons le chenal avec la marée. Belle navigation 

jusqu’au chenal , après l’île de Schiermonnigoog (le concours de 
prononciation est ouvert !), qui permet de rejoindre Lauwersmeer (idem). 
Changement de pavillon de courtoisie à la frontière : on passe de l’Allemagne 
aux Pays Bas. 
Le passage de l’écluse est un peu en mode « foire d’empoigne » en ce 
dimanche après-midi, mais ça finit par 
passer et on suit les canaux jusqu’à 
Dokkum. Bon, ce n’est pas de la voile 
(d’ailleurs, c’est entièrement au moteur), 
mais c’est superbe ! Des forêts, des 
prairies, des villages frisons, des moulins 
à vent, des vaches en-dessous du niveau 
du canal…  
On arrive à Dokkum, beau village 
médiéval.  
Notre voisin d’amarrage nous explique la 
suite de la navigation et, en particulier, 

nous signale un pont en maintenance sous lequel on ne peut plus 
passer et qui nécessite un détour. Toujours bon à savoir ! 

 
Lundi 28 juillet : la navigation se poursuit sur les canaux avec la 
traversée de Leeuwarden. Et ça devient plus compliqué : d’abord, le 
pont ferroviaire qui ouvre… de temps en temps, puis le pont 
autoroutier, qui ouvre mais en dehors des « rush hours »… bref, 2 
bonnes heures à poireauter.   
 
 
 



On se range contre la berge du canal à 20h00, horaire de fermeture du service des ponts ouvrants. Nous 
sommes à côté du village de Grou (pour la prononciation, demandez à votre toutou !) ; les gens du village 

défilent le long du canal pour leur promenade 
vespérale. 

 
Mardi 29 juillet : poursuite de la navigation avec la 
traversée du superbe village de Sneek. Sur le canal, 
c’est un peu la place de la Concorde à 18h00… On finit 
par retrouver la mer intérieure, l’Ijsselmeer, à Stavoren 
et on tire un grand bord jusqu’à l’écluse d’Enkhuizen et 
enfin au village de Hoorn. L’Ijsselmeer, 3 mètres d’eau 
et un fond ras comme une table ! 

 
Mercredi 30 juillet : dernière étape avec, pour finir, la traversée d’Amsterdam jusqu’à la « Amsterdam 
Marina ». Ce n’est pas la plus glamour ; « Sixhaven » est bien plus sympa, mais elle est minuscule et, en 
cette saison, elle est archibondée. 
Dîner de fin de nav à Amsterdam. 
Et pour finir, une superbe vue d’Amsterdam, revisitée par la maison Heineken. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Il ne reste plus qu’à attendre le bord suivant pour de nouvelles aventures… 


